
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

 

  
 
A la question qui lui était un jour posée : 
- Vous vous faites analyser ? 
Woody Allen répondit : 
- Oh, depuis quinze ans seulement.  Encore un an, et après 
j'essaie Lourdes. 
 
Pour y voir plus clair sur la psychanalyse, l’Association 
Française pour l’Information Scientifique (AFIS) a édité un 
hors-série de sa revue « Science et pseudo-sciences », 
coordonné par Brigitte Axelrad.    
 
 
  
 

Le déclin d’une illusion 
 

Depuis la fin de la deuxième guerre mondiale, la psychanalyse et 
Sigmund Freud occupent une place particulière dans la sphère 
intellectuelle, dans l’enseignement et dans les pratiques thérapeutiques. 
Plusieurs facteurs peuvent expliquer la pénétration des idées de Freud 
dans l’opinion publique, dans les médias et chez les thérapeutes.  
 

• Des concepts simples qui se sont imposés comme des vérités 
indiscutées : l’Inconscient, le refoulement, le complexe 
d’Œdipe, etc.  

• La psychanalyse est enseignée à tous les lycéens en cours de 
philosophie à la fin du cursus secondaire. Son approche 
simpliste qui semble universelle a séduit des générations de 
professeurs et d’élèves. La majorité des médias ont leurs 
psychanalystes attitrés pour apporter le point de vue de la 
psychanalyse sur n’importe quelle catastrophe ou dossier de 
société.  

• La psychanalyse se présente comme utilisant une approche 
scientifique. Elle a la prétention de tout expliquer 
principalement par la sexualité infantile et ses traumatismes.  

 

Dans les années 80, les intellectuels états-uniens, qui avaient adhéré au 
freudisme, ont commencé à remettre en question la domination sans 
partage de la psychanalyse. Dans le monde francophone, ce 
mouvement a été beaucoup plus tardif, et c’est surtout avec les auteurs 
du Livre Noir de la psychanalyse (2005), puis tout récemment avec 
Michel Onfray et Le crépuscule d’une idole, l’affabulation freudienne, que 
cette remise en cause a atteint le grand public.  
 

La contestation a porté à la fois sur la scientificité de la théorie, sur les 
succès thérapeutiques allégués, sur la malhonnêteté scientifique et sur 
le mystère qui entoure toujours une partie des écrits de Freud. Mais la 
remise en cause la plus radicale, pour la théorie psychanalytique, est 
venue des progrès de la science qui ont battu en brèche les explications 
farfelues du courant psychanalytique. 
 

Ce numéro spécial de Science et pseudo-sciences se propose 
d’apporter dans ce débat une réflexion sur trois volets : le statut 
scientifique de la psychanalyse, la réalité des allégations thérapeutiques 
des psychanalystes, et la place injustifiée occupée par la psychanalyse 
dans l’espace public (santé, justice, médias, etc.). Ainsi, le lecteur pourra 
découvrir ou mieux comprendre ce que Aldous Huxley appelait la 
« supercherie » du 20e siècle. 
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